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VOUS QUI VOULEZ ÉCRIRE ET 
UN L IVRE. . . 
SAVIEZ-VOUSQUE... 

PUBLIER 

Depuis 1980, il existe au 
Québec un collectif d'auteurs-
éditeurs, donc d'auteurs pu­
bliant leurs propres ouvrages? 
Ce collectif est composé d'a­
bord d'auteurs-éditeurs, puis 
de membres-ressources et de 
membres de soutien. Les 
membres ressources se sont 
associés aux auteurs pour dé­
velopper l'organisme, ayant la 
plupart du temps le but d'une 
publication et dont l'échéance 
peut être plus ou moins loin­
taine, selon les sujets. Quant 
aux membres de soutien, leur 
but est de venir en aide moné-
tairement à une structure en 
laquelle ils ont foi. 

Chaque auteur-éditeur, bien 
qu'assumant les frais de publi­
cation de son (ses) oeuvre(s) 
vient d'abord au Regroupe­
ment pour briser cet isolement 
qui, depuis toujours, a été le 
lot de l'auteur publiant à 
compte d'auteur. La deuxième 
raison est liée à un partage des 
responsabilités sur le plan de 
la distribution du livre. 

Le Regroupement est d'ail­
leurs né (en 1980) des suites 
d'échecs répétés sur le plan de 
la distribution de livres d'au­
teurs-éditeurs, et que deux 
écrivains plus audacieux ont 
tenté de contrer un jour en fon­
dant cet organisme. C'était un 
défi! On ne peut donc oublier 
que chaque écrivain venant au 
Regroupement des auteurs-
éditeurs autonomes est un 
créateur ayant voulu outrepas­
ser les interdictions, celles po­
sées par le système de ce mi­
lieu professionnel de l'édition. 
Chacun — à sa façon bien per­
sonnelle — a voulu en se pu­
bliant se donner le droit d'exis­
ter à la face du monde litté­
raire. 

Le problème de la distribu­
tion est certes de première im­
portance. Si le livre a d'abord 
été un moyen d'expression 
personnelle, la valeur sur le 

plan de la communication 
(pour chaque auteur) ne peut 
atteindre son but qu'à la me­
sure même où le livre devient 
accessible au grand public. Et 
pour cela, il faut que le livre 
soit vu, que le livre soit donc 
disponible dans des lieux 
comme les librairies, etc. 

que deuxième mardi du mois 
et qui se tiennent à la Galerie 
du Frère Jérôme (1601, rue St-
Denis). Chaque récital pré­
sente un auteur-éditeur du Re­
groupement; 
- Des émissions de télévision 
à CableVision Nationale, cha­
que semaine, où sont inter-

On ne peut manquer d'a­
vouer à quel point les libraires 
(bien que de plus en plus 
gagnés à la distribution par un 
organisme comme le RAEA) 
ont longtemps été réticents 
face à l ' indivu publiant à 
compte d'auteur. Disons qu'il y 
avait d'abord ce préjugé tenace 
lié au refus que possiblement 
avait dû essuyer l'auteur, et 
que l'on voulait voir comme un 
verdict posé sur le plan de la 
qualité de son écriture. Il y 
avait aussi pour le libraire, une 
façon différente de transiger 
puisque le libraire était en 
contact direct avec l'auteur. 

Si pendant les deux pre­
mières années les objectifs du 
Regroupement des auteurs-
éditeurs autonomes se sont li­
mités aux instances de distri­
bution, l'arrivée d'un nouveau 
conseil d'administration, à 
l'automne 1982, a permis d'é­
largir les horizons, augmentant 
ainsi les moyens de faire la 
promotion du collectif et des 
auteurs du RAEA. 

En plus d'une distribution or­
chestrée, on trouve donc main­
tenant au RAEA, les activités 
suivantes: 
- Des récitals de posésie cha-

viewés les écrivains du RAEA. 
Depuis janvier, l'émission per­
met (en plus de l'interview 
avec l'auteur) de faire une criti­
que des livres distribués par le 
RAEA, de même qu'une pé­
riode vouée aux communiqués 
du RAEA. Les téléspectateurs 
sont ainsi tenus au courant des 
activités du groupe; 
- Un bulletin d'information (L'I­
ris) publié quatre fois l'an per­
met de suivre l'évolution, mais 
vient aussi permettre aux au­
teurs de s'exprimer par le biais 
de la tribune libre; 
- Un Service-conseil pour les 
auteurs désireux de s'auto-
publier; 
- Un comité des titres, lequel 
prend connaissance de nou­
veaux ouvrages présentés au 
RAEA; 
- Un comité de publicité lié à la 
fonction publicité à travers les 
événements auxquels participe 
le RAEA; 

Depuis 1982 le Regroupe­
ment a participé à deux Salons 
du livre à Montréal, de même 
qu'au dernier Salon Internatio­
nal de Québec au printemps 
1983. Le Regroupement a éga­
lement participé à l'événement 
Poésie-Ville Ouverte subven­

tionné par le Conseil des Arts, 
en octobre dernier. 

Les auteurs ont également, 
pu mieux publiciser leur écri­
ture à travers la parution du 
catalogue des ouvrages distri­
bués par le RAEA, et par ce 
numéro spécial consacré à la 
poésie publié en avril 1983. 

QUELS SONT MAINTENANT 
LES DÉFIS DU RAEA? 

Le RAEA a, jusqu'à ce jour, 
fonctionne par le biais de l'au-
to-financement et par le béné­
volat des auteurs et de ses 
membres-ressources. Une 
campagne de financement se 
tient également chaque année. 

Il n'est toutefois pas interdit | 
de penser que les services dis­
pensés par l'infra-structure 
(secrétariat, service-conseil, [ 
etc.) puissent un jour être dé­
frayés via des programmes liés ' 
à la culture, et de faire que des 1 3 1 
masses monétaires soient re­
partagées afin de mieux favo­
riser le développement du 
RAEA. 

Les choses continuent toute­
fois de progresser. D'ici quel­
ques mois il y aura lancement 
du premier numéro de la Re­
vue littéraire du RAEA. Le pré­
sident du comité est déjà en 
fonction. 

De même pense-t-on pou­
voir ouvrir une librairie d'ici le 
printemps, ce qui permettra 
d'écouler les livres du RAEA, 
même si l'organisme entend 
bien continuer de distribuer les 
écrits des auteurs dans les 
multiples librairies qu'il des­
sert. 

Toute personne désireuse 
de recevoir de plus amples in­
formations peut s'adresser une 
demande pour un dépliant, ou 
autre, à l'adresse suivante: 
Casier postal 488, Succursale 
C, Montréal, H2L 4K4. 

Jeanne Gagnon 
Présidente du RAEA 
Le 6 janvier 1984 


